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On montre encore aujourd'hui la partie de la prison Mar-
mertine, où furent enchaînés les glorieux apôtres. Elle se
compose de deux cachots, phicés l'un au dessus de l'autre. Le
premier cachot est enfoui à vingt-cinq pieds sous terre. On y
glissait les prisonniers par une ouverture circulaire pratiquée
au centre de la voûte et qui est encore fermée par une grille
de fer. Un soupirail laissait arriver un peu d'air et de jour
dans ce tombeau des vivants. Le cachot supérieur a huit
mètres de long, trois de large et quatre de haut. Le cachot
inférieur, situé au dessous du premier, est plus étroit, plus
humide et totalement privé de lumière. On y descendait les
condamnés par une ouverture au centre de la voûte.

On voit encore la colonne de granit à laquelle fut scellée
la chaîne des apôtres. A ses pieds coule une font.ine dont les
pèlerins boivent religieusement l'eau miracuieuse. Elle jaillit
à la voix de saint Pierre, lorsque les deux géoliers Processus
et Martianus, convertis par lui, reçurent le baptême de sa
main enchaînée. La prison était devenue une église. Les
deux nouveaux chrétiens se firent prosélytes et amenèrent à
l'apôtre quarante-neuf de leurs compagnons ou de leurs dé-
tenus: tous reçurent la régénération dans le baptistère mira-
culeux.

THÉOTlIME.
(A con timtecr.)

UNE MESSE SOUS LES SAULES
]LE 23 juillet, Monseigneur de St-Hyacinthe accordait à

notre famille religieuse, la faveur d'une messe célébrée
par Sa Grandeur Elle-même, dans la toute petite cha-

pelle située à l'extrémité de notre jardin.
Cette miniature d'église gothique, dont le clocher s'a-

perçoit de loin à travers les arbres, est ornée, à l'intérieur, de
peintures symboliques, et d'inscriptions tirées des offices de


